
xvm INTRODUCTION 

Les investissements en machines et outillage nouveaux ont totalisé 2,017 millions 
de dollars en 1955, soit un chiffre en augmentation de 10 p. 100 sur 1954 mais encore 
légèrement inférieur au sommet atteint en 1953. Cependant, au cours du quatrième tri­
mestre, le taux annuel des investissements en machines et outillage touchait 2,300 millions 
de dollars, taux égal au sommet précédent atteint au cours du troisième trimestre de 
1953. Le volume des investissements en machines au cours du quatrième trimestre était 
encore inférieur au sommet de 1953, étant donné que le prix des machines a un peu renchéri 
au cours des deux dernières années. Ce sont les importations plus fortes qui ont répondu 
au gros des investissements accrus en machines en 1955, importations qui ont fort augmenté 
sur 1954. 

Les investissements consacrés aux stocks ont totalisé 450 millions de dollars en 1955, 
alors qu'en 1954 il y avait eu déstockage pour une valeur de 280 millions de dollars. Cette 
augmentation de 730 millions de dollars du stockage a fort contribué à l'augmentation 
du Produit national brut en 1955. Le stockage a fait place au déstockage en partie à 
cause des récoltes de céréales plus considérables en 1955 et en partie à cause de l'augmen­
tation prononcée de la demande finale qui a paru exiger des stocks commerciaux plus 
élevés afin de prévenir une autre baisse du rapport entre les stocks et les ventes. Il faut 
noter, cependant, que certains prix industriels et de gros étaient en augmentation en 1955 
et qu'environ la moitié de l'augmentation de la valeur des stocks commerciaux tient au 
renchérissement. En ce qui concerne le volume des stocks, la différence entre le stockage 
de 1955 et le déstockage de 1954 a répondu pour environ le tiers de l'augmentation réelle 
du Produit national brut. 

Le gros du stockage commercial en 1955 est intervenu dans la fabrication et dans le 
commerce de gros et de détail. Dans les deux premiers de ces secteurs, il y avait eu un 
déstockage marqué en 1954; ce sont donc ces deux secteurs qui ont répondu pour le gros 
de la variation des stocks commerciaux entre 1954 et 1955. 

Le stockage commercial en 1955 (257 millions de dollars) s'est opéré à différents taux 
au cours de l'année. Le stockage a été très considérable au cours du premier trimestre 
à cause, en grande partie, de la constitution de stocks de voitures automobiles à la fabrique. 
Au cours du deuxième et du troisième trimestre, les achats finaux de biens ont vivement 
augmenté et les apports aux stocks ont été modérés. Dans le dernier trimestre, malgré 
l'expansion continuelle des achats finaux, les approvisionnements provenant de la produc­
tion domestique et les importations considérables au cours de la dernière partie de l'année 
ont suffi à fort grossir le chiffre (après rectifications d'ordre saisonnier) des stocks com­
merciaux. Le stockage intervenu au cours du quatrième trimestre a été assez généra­
lement réparti entre les groupes industriels, les augmentations (compte tenu des variations 
saisonnières) intervenant dans les domaines suivants: véhicules automobiles, pièces et 
accessoires, produits du fer et de l'acier, appareils et fournitures électriques, vêtement, 
produits du papier, ainsi qu'une foule d'autres produits. 

Les exportations et les importations de biens et services ont^ atteint de nouveaux 
sommets en 1955 à cause de la reprise de l'activité industrielle aux Etats-Unis, de la forte 
demande de biens canadiens outre-mer, de l'augmentation de la production canadienne 
ainsi que des dépenses de consommation et des investissements. Les exportations ont 
réalisé une avance de 11 p. 100 et les importations, de 14 p. 100, pour totaliser 5,700 millions 
et 6,300 millions de dollars respectivement. L'augmentation des exportations et impor­
tations de biens et services tenait surtout à la forte reprise du commerce des marchandises 
en 1955 après les baisses de 1954. Cependant, les paiements et recettes se rattachant aux 
transactions occultes ont aussi fort augmenté en 1955. 

Au chapitre des exportations, l'avance des produits forestiers, des minéraux, des 
métaux et des produits chimiques a été particulièrement remarquable. Il y a eu de fortes 
augmentations des exportations de minerai de fer, de produits chimiques et de pétrole 
brut grâce aux nouvelles installations industrielles établies au Labrador et dans l'ouest 
du Canada. L'augmentation du bois et des produits du bois et des métaux non ferreux 
a été particulièrement importante dans l'augmentation totale des exportations; en ce qui 
concerne les métaux non ferreux, l'augmentation tient dans une large mesure au renché­
rissement. Les fortes avances des exportations de marchandises ont plus que contre-


